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Dans le cadre de ses activités, la Fondation Konrad Adenauer (FKA) organise chaque année des 

rencontres d’échanges sur différents thèmes, auxquelles participent des citoyens du monde 

entier. A travers ces rencontres, le Département de la Coopération Internationale de la FKA vise 

à faire de l’éducation une force pour promouvoir la démocratie, le respect des droits humains, le 

développement économique et la paix dans le monde. Dans ce sens, le dixième Cours d’Eté de la 

FKA a lieu du 22 au 30 Juillet 2011, à Berlin, ville historique et Capitale de la République 

Fédérale d’Allemagne. Le thème à double manche de la rencontre de cette année fut Tolérance et 

Intégration; les Défis de la Communication Politique pour les Jeunes Leaders. Quatre continents 

furent représentés par de jeunes leaders de diverses confessions religieuses, délégués de 

l’Argentine, Azerbaïdjan, Benin, Chili, Corée du Sud, Egypte, Grande Bretagne, Israël, Liban, 

Malaisie, Mexique, Palestine, Pologne, Thaïlande, et Uganda. Ces leaders furent choisis parmi de 

jeunes politiciens, acteurs de la société civile, journalistes, juristes, enseignants et étudiants, qui 

sont tous familiers des nombreuses activités que mène la FKA dans plus de cent Pays du monde 

actuellement.     
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Le séminaire a comporté trois volets, notamment des communications, des ateliers pratiques et 

des sorties pédagogiques. Ainsi, plusieurs éminents communicateurs se sont succédé pour 

échanger avec les participants sur des thèmes particulièrement choisis pour explorer, de façon 

complète, les contenus et exigences du couple de mots tolérance et intégration, et pour rappeler 

à chaque participant la nécessité de respecter le droit que les autres ont de penser et d’agir de 

manière différente et peut-être opposée à la sienne. 

D’abord, la communication introductive a donné un bref aperçu de la vie politique nationale en 

Allemagne et son rôle au sein de l’Union Européenne, puis les relations de cet Etat Fédéral avec 

le reste du monde. Les participants furent exposés à une description sommaire de l’appareil 

politique et le rôle que joue chaque Institution de la République Fédérale d’Allemagne dans 

l’organisation de la vie socioéconomique, politique et culturelle du peuple Allemand. 

Ensuite, toutes les autres communications ont conjointement porté sur les Valeurs Communes 

Universelles élaborées par la Fondation pour une Ethique Planétaire, une fondation dont les 

recherches portent sur le noyau commun de valeurs essentielles qui constituent le fondement 

d’une éthique planétaire, et dont les activités visent à engager chaque être humain dans le 

respect, sans aucune exception, de  la vie, la dignité, l’individualité et la diversité d’autrui, de 

sorte que chaque personne sera ainsi traitée humainement. Le communicateur principal a fait 

analyser la part de responsabilité des religions dans les violences et guerres que continue de 

connaitre le monde, pour amener les participants à réfléchir sur la question de savoir si la 

religion en elle-même est agressive ou si c’est plutôt les fidèles qui sont agressifs. Au cours des 

débats, les participants ont été unanimes pour dire que ce n’est pas un problème religieux, encore 

moins celui de Dieu, mais plutôt la mauvaise utilisation des religions par des chefs 

irresponsables. C’est donc un problème des Hommes qui cultivent l’ignorance, la mal 

compréhension, le préjudice et la haine.  En effet, la plupart des fidèles savent très peu sur leur 

propre religion et ne cultivent que le préjudice sur les autres. Ils n’ont aucune connaissance sur 

les communes valeurs positives que partagent toutes les religions du monde. Le peu de savoir 

que répandent les chefs religieux, c’est ce qui différencie les religions, les unes des autres. Il est 

utile de comprendre la différence car elle fait partie de la diversité, et elle devrait contribuer à la 

sagesse collective de l’humanité, mais ce n’est pas le cas actuellement. Dieu nous a créés pour 

compétir dans les vertus et non dans les différences, et chacune des religions devraient contribuer 

au développement spirituel des humains. Alors, dorénavant, la crédibilité de toutes les religions 

dépendra de leur capacité à mettre l’accent sur ce qui les unit au lieu de ce qui les divise. C’est 

pourquoi, dans ce monde de plus en plus globalisant, où chaque coin devient multiethnique, 

multiculturelle et multi religieux, toute la communauté humaine devra suivre quatre directives 

irréversibles qui sont: l’engagement en faveur d’une culture de la non-violence et du respect de 

la vie; l’engagement en faveur d’une culture de la solidarité et d’un ordre économique juste; 

l’engagement en faveur d’une culture de la tolérance et d’une vie véridique; l’engagement en 

faveur d’une culture de l’égalité des droits et du partenariat entre les sexes. 

 



Ainsi, les jeunes leaders qui seront les futurs responsables nationaux des politiques sociales, 

économiques et culturelles, doivent veiller à l’Education des Valeurs Communes Planétaires 

dans leurs communautés respectives.  

En outre, les différentes cultures et la  politique d’immigration en Allemagne ont fait objet de 

débats, et les participants ont étés informés sur les nombreuses communautés présentes en 

Allemagne et sur les mesures prises par les autorités fédérales pour garantir leur intégration 

effective dans la société allemande. 

 

 
Les participants suivent attentivement la communication introductive de Thomas Habicht. 

 

Outre les échanges au Centre Evangélique d’Education de Schwanenwerder, d’autres causeries 

ont lieux dans d’autres centres religieux. D’abord, la plus grande des huit synagogues existant 

actuellement en Allemagne, où la chargée des Relations Publiques de la Communauté Juive en 

Allemagne nous a parlé de la vie paisible que mènent les 11.000 Juifs vivant à Berlin, avec le 

concours du gouvernement allemand, ainsi que celle des 100.000 à travers toute l’Allemagne 

Fédérale. Ensuite, la rencontre avec un responsable de la Communauté Musulmane de Berlin qui 

nous a révélé qu’en Allemagne, un véritable dialogue interreligieux est engagé afin de réduire le 

préjudice dans chaque groupe.     



Le second volet fut les sorties pédagogiques. C’étaient des excursions répétées sur la ville de 

Berlin qui nous ont permis d’apprécier la merveilleuse cohabitation des personnes avec la nature, 

signe du profond engagement allemand pour la protection de l’environnement. Pour les 

participants, les tournées sur Berlin, furent le signe vivant de l’histoire. En effet, nos passages sur 

le Mur de Berlin, le Monument  à la Mémoire des Juifs d’Europe assassinés, la Tombe de 

Frederik le Grand, le Check Point Charlie, etc. ont constitué la phase illustrative des cours 

théoriques reçus en classe d’Histoire il y a quelques années. L’autre visite  marquante est celle 

du Parlement Allemand, der Bundestag où siègent actuellement la dix-septième Assemblée 

composée de 622 membres dont 33% de femmes. C’est le cœur de la démocratie allemande. 

Rappelant des informations déjà reçus de la communication introductive, notre guide a affirmé 

que le système  démocratique  allemand se fonde sur des piliers que sont : La primauté des droits 

fondamentaux, la définition des grands principes d’un Etat fédéral démocratique et social ainsi 

que l’institution d’une cour suprême chargée de veiller au respect de la Constitution. Un des 

principaux objectifs de l’Allemagne Fédéral est de faire grandir ensemble l’Est et l’Ouest du 

pays; et depuis la réunification en 1990, des progrès significatifs ont été enregistrés dans le sens 

de la création de mêmes conditions de vies pour les deux parties. L’évidence de ces progrès nous 

a été révélée lors du diner avec les responsables de la Jeunesse CDU au cours du voyage en 

bateau le long de la rivière Spree, (une expérience inédite pour la plupart des participants) et au 

cours d’une autre causerie avec une Parlementaire élue de la coalition CDU/CSU.  

 

 Le dernier volet du thème de ce dixième Cours d’Eté a été abordé essentiellement en ateliers 

pratiques. Ils ont consisté en l’apprentissage de la conception, la réalisation et l’utilisation d’un 

spot télévisé en communication politique. Ces ateliers ont passé en revue les stratégies de 

campagnes et les bonnes pratiques pour faire passer le message, selon que l’on est homme 

politique, acteur de la société civile, ou simplement citoyen. En trois jours, les participants, 

assistés d’un expert en technologie audiovisuelle et son équipe, ont réalisés trois spots télévisés 

sensés interpeler populations et politiciens de la République fictive d’ATWATER, envahie par 

des immigrants venus des pays voisins sévèrement touchés par une sècheresse sans précédent, 

afin qu’ils aient un autre regard sur l’immigration, une réalité qu’il faut aborder avec humanité et 

face à laquelle il faut agir dans un esprit de responsabilité et de tolérance. Les spots réalisés ont 

pu être visualisés pendant le diner d’au revoir, et tous les participants étaient particulièrement 

contents de visualiser les spots télévisés dans lesquels ils étaient eux-mêmes les acteurs.  

 

A l’occasion du déjeuner offert par le Département Coopération Internationale de la FKA dans 

son bureau de Berlin, les participants, très fiers de l’opportunité qui leur a été offerte, ont pu 

remercier de vive voix, le comité d’organisation. Ils ont aussi adressé leur gratitude aux bureaux 

de la FKA dans leurs pays d’origine pour avoir été sélectionnés.  

Somme toute, chacun des participants est reparti très outillé et plus conscient de sa responsabilité 

sociale et de son devoir citoyen de répandre la Règle d’Or de l’Ethique qui se résume en ces 

termes : Traitez les autres comme vous voudriez que l’on vous traite.  



 

Cette dixième rencontre d’échanges a atteint tous les objectifs poursuivis, et chaque participant 

est rentré avec un Certificat. Toutefois, il est  à souhaiter que la Fondation Konrad Adenauer 

poursuive ces rencontres, et que les rapports des éditions futures soient toujours envoyés dans 

tous les 78 bureaux de la Fondation à travers le monde, afin qu’ils soient accessibles aux public, 

mais surtout aux anciens participants, afin que ces derniers puissent intégrer les nouvelles 

recommandations dans leurs conduite personnelle et dans leurs activités avec leurs communautés 

respectives.  

 

 

 


